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fe pub.ic, fi le Czard dans cette négocia-
tion, n'a pas cu pididt fes interéts en vie,
que ccux des Polonois, ni méme ccux da
Roi Augufte. Je me contente de tirer le
Ridean qui couvroit le Miroir de la finepo-
litiqgue du Cza:d, pour laiffer 1a liberté 3
ceux qui font capables d'en juger, d'y exa-
miner le paf¢, le prefent , & 'avenir, que le
méme mroir reprefente en per/pective,dans
un loingtain aflés 4 portée, pour ceux qui
n’ont pas la v4é de la raifon offufjuée. par
les tencbres de la prévention, ou de ligno-
7.75Ce ; .

. IV.. Oan s'eft dfja aper¢l que les Con-
federez, du moins la plipart d’entr’enx,
n’ont pas une parfaite confiance au (Czard ;
que fa mediation leur eit fufpeéle, & qu'on
le voit plus porté & favorifer le parti des
Saxons que celui de la Repubiique Polo-
noife. Il ne faut poar étre convaincu de
cette verité, que refléchir tant {oit pen fur
1a menace que le Prince Dothoruki, Mini-
ftre Plenipotentiaire du Czard an Congrez
de Lublin fit aux Confederez dans cette
Affemblée. Ceux-ci foutenant les droits de
leur Patrie, & les loixdu Royaume, en de-
mandant reparation de tous les dommages
& violations commifcs par les Saxons; &
voulant faire punir ceux de leurs Compa-
triotes qui les avoient favorilez, nottan-
ment le Grand General de 1a Couronne. Le
Prince Dolhorcki declaraau nom du Czard
sy fon Maitre, que Sa M. renonceroit aa
sy titre de Medizteur, & qu’clle joindroit
sy fes Troupes 3 celles du Roi Auvgufte, 3
» moins qu’oa ne convint bientdt d'un ac-
» commiodement conforme au projet que
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